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Le* annonces seront reçues • • « 1 

place de btts>ure«,tO. 
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Q u o t L C U e n 

hrQmqaà <h f» Semaine 

I! Tient de u Prudoire, CM jouçs-ci, un' 
événement fyii mérite cTfltre examiné 
tarât par {importance de l'action qu'il 
révèle, qae ptf les conséquences qal en 
peuvwit résulter. 

Lt Pau* Léon XIII vient de prendre 
téMtuWMt position eontre le gouverne-
jnent aaser. audacieux pour menacer les 
congrégations. 

Sans « s o n d e r du Concordat et des 
obligations qui en découlent, Léon XIII 
aneata léa.éTèquei, c'ait i. dira tout le 
large séculier do Franoa, à protéger les 

eoMrég&trOttff 
CTeat l'invitai _ t l'invitation enveloppêe.mais néan

moins très claire, a la révolte du haut 
elorgé coQMrdataire contre le gouverne-

Dans une lettre adressée au cardinal 
Richard, archevêque <ïe Paris, et rendue 
publique depuis vingt «quatre heures, le 
Pape termine ainsi: 

* Es tout cJii, l'tsQvrs qui •'impose en ce 
moment iux éviquft fronçait, c'eit de travail
ler déni une parfaite harmonie de vuea et d'ac
tion à éclairer Ici esprits/»«»• sauver lei droits 
et tu intérêt» det a»k frelations religieuse*. 
ans MomaimoM dt tout Notre coejt paternel 
eldoatrskistsoee, la liberté, la prospérité im-
aprtent a l'ggliie cathoHqBt, à M rvtaet M à 
•AMunDiM.» » 

1 L'ordre donné aux évêquea de proté^r 
la» coAgroflationa eat une traaalocmatwu 
radioale «ê l'ancien état da ehoass exis
tant il y t ovwleme» a a m n » » . 

On ae saueient de l'iadéfeudanee dont, 
véceaiment encore, faieart priait la mol-

"" rie à l'égard des prélats du clergé 
tâàtalro. ' 
fu{in>«v évèque do Nancy, a apprit 

I déftene qu'une i G n g « W i o n ne rele-
t a v i ' u chef de diocèse, mais unl-

nk de Rome. 
ni d'ordres, ni rt'inv 

rtrù«tioti!i, ni d'avis à> recevoir de TOUS, 
répondait fièrement à l 'évfjnc, la supé
rieure de la maison du IV>n-Paateur. 

Et le Vatican donnait alors raiaoo à la 
reliaient». 

l i a i s voici que viennent des temps non-
La menace faite aux congrégations 3 re-
ntt Ajulonreusemm*, n-m-secHement 
i cœur du Saint-Pére, maU au plus pro

fond des moelles de son entourage dont 
las congrégations graissent copieusement 
las poches et les tiroirs, d'un bout a l'autre 
d» l'année. 7 

L'expulsion des congrégations, c'est la 
vache & lait tarie, c'esj/ )e robinet corres-

Jtondant an Pactcjfe henné tiqnement 
ermé. J 

Aussi, on sVst remué ferme dans le 
fflondft faticiafesque et le résultat de cet 
affoièWInt sf produit ialettre de Léon XIII. 

_ _ ^ q o e l q u e s jours, les congréga-
tiOBejHRis iodé pendantes, sont placées 

rite de l'évèque concordataire 
dernier par ordre du Saint-Siège, 

doit user de tous les m l v e n s en son pou 
voir pour empêcher la loi visant la congré
gation de produire son effet, dans la cas 
où le Parlement la voterait. 

. Nous avoua, de pins en pins, un Etat 
dans l'Etat. * • ; 

Certaines parties de la lettre dn Pap< 
sont Intéressantes par les singulières dé
clarations qu'elles formulent et par les 
rapprochements qu'elles suscitent. 

Ainsi, Léon XIII écrit : 

I évidemment, renoncer du même coup 
lest «ai en dément, que d'Ctersux e 

oaajrtietM religieuse*, k t'ialéeieur, cette liberté 
tf estU paix qui, ttules peuvent assurer le re-
jnatSMat de leurs membre» «t 1 «uvre longue 
tt lejsorituse d« leur furraalioa. D'autres na-

' $mu m anl fait la douloureuse expérience 
• '. a}r*t aroir arrêté a l'intérieur l'eiptosion des 

a7iartg'Mr"~ religieutet tt en itoir tari grt-
tuïïïlfion' la SCTC elle* ont vu, à l'extérieur, 
ànéUaerproportionnellenMBt leur influence et 
leur nnaUn, c*r il Mt in 
àf An rrulu k un arbra 

D Usant ca« lignes, on ne peut s'empé-
' ' songer à l'Espagne qui fait en ce 

t « ta dûuloureuàa expérience » de 
{.rodait dans ce malheureux pays, 

ftlMrtaur et dans ses colonie», l'expan 
14a« aoiigrégations religieuea». 

l «xpanaton avait été arrêtée de-
rtempst l'Espagne ne serait pas 

l a pava de misère qu'il est au-
tVhnl. 

lie souffre du même mal et avant 
ilution française,notre nation souf-

It.elie aussi, de toute une volée de moi-
tabattus «snaaa un» nuée 4» corbeaux 
t astre nation, la pressurant, la rsneon-

", raflant l'épargne dn paysan et pré-
t»ur son Wen, ladlme destinée i 

r ie cou vent. 

0 » connaît cette vieille histoire qoi re-
' an siècle dernier at narre les1 

g d'un pauvre diable! de paysan 
à moine avait pris son champ. 

»*rtwd vaireaverlaprocareui 
ttèsi et lui amasse» ses griefs. 

attention 

Et H flanque U paysan à la porte, tardes frère* de la doctrine eneetlenae *> St-
' ' Marc en Haïti. L'abbaje de Thelème celte mil

lion, aVp $4 beaux uoiuei «ni» dodu, lui-
ftesr»wtsMlpl*W'.it; enfin te chapitre 
ii.3embleXepay&aBatU>nd,dans laedur, 

le résultat de lailékJberation. 
EHielniest .twnBinise'par le frère pér
ir qui lui dit avec un bon sourire : 
- r ^ o u s 6l»s uo vuiûard, mon ami. 

Votre affaire vaètre envoyés A Home pour 
être examinée. On vous traité comme un 
grand sejgneur. 

— H é l a i ! répondit r infortoné, je ne 
suis qu'un grand veté. 

Il n'a fairo qii'une minute i un moine 
pour me prendre mon champs, et ce n > s t 
pas assez du Procureur, du Prieur, du 
Chapitre général et de toute la Congréga
tion pqur me le faire rendre. . 

En ces temps U, la France faisait ^oel-
ejews « douloureuses expériences. » 

On a su depuis, en apprécier les résul
tats et c'est nfjcisâmont pourquoi notre 
nation ne voit , pas sans appi^oansioji, 
l'invasion de» congrégations reJifiieJïftea 
l»rrrtfHrç*nods,^a'tn»»tied'httr1 •-

Depuis que les qroines put repris ra-
cise dans uotre pays, ils tiennent tète au 
•ou ver ne ment, refusent -de ss'soomettre 
Ldi lô i s eVcôQtimieut audacicusement, 

contre vent» et marée, contre décrets, et 
règlcnïetrt», à rurgaer la Hépubtkpic et 
les républicains. 

Un tel état de choses ne peut se prolon-
ir sans de graves inconvénients et si le 

g>ouv«rvrement intervient, c'est qu'il a 
pour devoir impérieux d'intervenir. 

Et puis , charbonnier est maitre chez 
•i ; pourquoi Léon X(I( veut-il empê

cher la France d'être maîtresse chez elle? 
Nous savons bien que pour jiuUliei' 

'autorité qu'il veut prendre,!! continue i 
quatifler la France de « fille aînée de 
l'Egiise. . 

On nous permettra de penser que mal-
ré la formula consacrée par l'usage, 
Eglise u'eat pas la môre do la France. 
Tout an pin» pourrions-nous admettre 

qu'elle en est la belie-mèrt. 
Et il y a soua le firmament, des tas de 

gens qui puniraient démontrer que ce 
n'est pas lit même chose. 

K UAGRILUÈRK-BEAUCLKHC. 

«DU, 
Pondwt déni mois quo nous reitéase la-bse 

i faire an cswraement de eimpescw, il M M 
.iaa*a pti de Jour mm que lu iroit-etutru, des 
membres de la mission ne vlaiteat à Lord nom 

petit, bonjour. Ht ma foi, ;s noai (<i« 
r k nom aitres matelots de voir leurs 

. .cjseï, ieuri ficee éuanomei, d'enten
dre ieurl plaisaoUrits jûTixiee et «tikan, t u il 
faut dire qu'ils nsnona t'tiaaieai auère de beai-
ment, otus-ik, MsSre» moniint k bord sen'é-
ttit nullement pour y dire la messe mite pour 

J absorW trec. te tapitatae toute une térte de 
itters et d'absinthei, quittée k accepter sneuita 

invitation k dîner. 
•mine il y avait toujoun en moyenne use 

derai-doanine de navire* fresiçii» sur la rade, 
U faisaient leur tournée apérttive k bord de 
«kweno i r a t a$ restée k àtnir k bori de l'on 
«*eur Souvent d'ail lettre, reodeoe-leurcetts jus-
Ute, ils rendaient ces repal k ht m un on. (Prière 
de ne P " mal interpréter). 

capitaines ne l'ambéi; 
drilles, les gais convives que CM iDtaMOiwàiree 
d'Haïti. D'où venaiecMlsl Quy avait-il «eue 

or patte f 
Ortainement des choses lonches dont plai-
ntaient uns caoitaines. Mais que nous impor

tait es somme t'Celaient de précieux agtoti et 
auxiliaires pour nous dans ce pa?4 oùgr* qu'il 
doniiij-:—' 

Bst-oe k dire ime t 
•mblent k ces fatHards-H, soient, comme eus, 

f ens de sac et de corde T NOUS n'allons p*e 
uique-lk. Toutefois, de les avoir rencontrés 

ivsra pointe au globle, notre opinion 
l'aile que 1% plupart, quel» 4U« sotsnt le 

le bul qu tla poursuivent et tes moyen* qu'ils 
ploient, avals que soient les services qu'ils 
is rendent ou m toris ni/ils août censeat, 
tt encore des privilégié; de ce monde en fait 

dé bian-ftira matériel, qu'ils ne valent pas qu'on 
ûloje sur leur sort ni qu'on Isa admire. 
;t quand août lea reacoalroas de pa«Mg« 

dans nos villes de l'intérieur, ces moines barbus 
et plut ou moins brossée, nous as eentstet 
guère enclins h leur deeonvrir quelque prestige, 
•ncore morne k tes col/Ter dune tarées» «e 
itrtyr ou simplement de béros. 
Va casque de relire aux uni, an eaïqut k 

icebe *ut autre», leur lierait davantage. 

Maurice SAVART. 

Mais, outre l'attrait du voyageur qui revient 
de paya où nous n'irooa jamais, 'ls s'auréolent 

" yeux de beaucoup, des risques, des 

da leurs pérégrinations. C'est 
presque l'auréole du martyr a cea ensoulanéi 

" >poiitains ne u 

U ne serait pas mau' 

Evidemment, parmi 

i de remettre les ebo-

cet moines k barbe, au-

partent an loin, mais ils 
_ er grand mérite. 

Car, en somme, qu'abandonntnt-ils, de qui 
séparent ils, de quoi se privent-ile f 
Ce qu'il y a de navrant, de pénible pour tout 

oniera et 
nent de loin et qui 

pas U de quoi 

l'abandon, la séparation des aient, dn fover„de 
ce h quoi oa a'ett attaché, c'est l'itole-

t tt la nostalgie. 
tu pour ces prêtrea cosmopolites, il n'y a 
de tout cela, puisqu'il! se disent dégagés 

regrets poaaiblei. Ne visant qu'un but.l' 
semant de la conteitnee humaine k leur doc
trine et raffermissement du pouvoir divin oa 

plement papal, du moment qu'ils y travail
lent efficacement en quelque endroit du monde, 
ils doivent se tenir pour satisfaits. 

Mais qu'on n'aille pu dire qu'ils se vouent 

f 'Qor cela k une existence de misère *t de priva-
Ions I 

Voyons d'abord les aumôniers de la flotte. 
Voilk les gaillards let plus heureux du monde a 
bord de nos vaisseaux, d'autant plus qu'ils ont 
cet avantage sur leurs compagnons d'être 
exempte de la nostalgie. 

. Soit 
i le sent pat davantage direx-

S
ii pourqaoi dore plus de prei-

l'tua tairee ? Est-ce parce qu'Ut 
en *• 

? Est-
ne servant k rien qu'à eonfsaaer l'amiral? 

Quant aax qsttaaonnaires, 
I oeuvre tk-baa, 4 l'étranger et ses colonies 
Bxeaftioo ' 

rien « ' 
[ssateloi 
i-bea, 4 l'étranger et ses colonies. 
t faite peur qoeiques-uaa, illuminés 
la soif dn martyrs et qui ns font 

pts grand bruit, voilk eerltt d heureux mortels. 
Sans vouloir faire tlluaion k leurs récente ax-
ploils en Chine, noua Isa y avons vus, 'k bas, 
dans leurs missions, s'sngraVssest paisiblement 
des prébendes de peina Cbi&oit et ds cvngai 
caUenisee et convertis. 

De temps sn Ismos quand an sjorfre de 
gosrrs français venait k passer par U, cea boas 
perse rsedeisnt visita au commandant.dlsatest 
sme aaesee k bord ou invitaient l'état-maior st 
i'ésjmsef* k venir l'satssdre k la ebapeile de 
t» wssie». CélMt slose us sinee fasUatiq», 
toaeal aeassUiMt les tssëglaïasemsertis. Aisi 
de roeJsat somsse ces esesniss estiaei» chaste 
en tatia — pardon - esnsses es» pseemss ls 

shaauss an eminois, eu tout an asoies ave< 
_ b I seslle deeea tsistsaes pesa? set se* 

I U qui-

A propos de l'alcool 

sjda to»i et d m la trenqni 
vdfcsufta inUssent étroiUn 

•rsalitST « Franc» cette 
i tarait pfoewé d'inaalc 

*j dons- l'ssdisrtlifiaai, 

di facultés, 

BS^ODS politïQues 

Là Chambre 
Fin de. la téance du 2$ décembre 

La loi de finances 
As/é» ls veU du budget de la guerre la 

Chambre a paeeé aux srltclet de la ioi de * 
••nses. 

Tous Isa artieletf en sent adoptée. Sur IV 
Ucla 31, M, Caxtéo*d'Cfrnano s fait adopi 

i amendement permeti K tribunaux d'à 

Vote de l'ensemble du budget 
fatuité sorts une déclaration de MM Bsui 

dxy^l'Aasoai st Dejsaot» qui M V« 
n budget essn-ci mis aux vsix Ht « 
4 S e voix contre S I . 

adepte par 

Le douiième provisoire 
Xf. ChliUatn Ht ton raoport ^n(*a*nt an msin-

b«a sa rorticls Sont la Saut a voli la disjoact/ ,n. 
La Cbambre rétablit h l'ananidlité cet article. 

Csst m coutit avec le Sénat. 
Pour le régler il faudra siéger demain di-

Séanrt du 30 décembre 
La séssce est ouverte a t heures JOUI 

preiide&ce de M. Deschanel. 
Les déoutét sont en asset grand nombre. 

tolérance fÀoheuie, qui non-teulemsat faci
lite la fraude, anafa fait perdre au ù*c nias de 
100 millions par anySl noua sommes heureux 
de déclarer que let alcools 'du Nord sont auaii 
pura que ceux du Midi. 

Ce que BOOM condamnons c'est Vaàus des àois-
ms alcooliques qui dégrade l'esprit et menace 
aggraver encore la dépopulation de la France. 
Ce que nous comba'.toni, et ce que doit com

battre avec nous tout homme soucieux de i'sve-
oayt — ftlt-il fabricant d'alcool — 

t l'alcoolisme. De es côté i 
reipondant oartageri 

tsùr 

ls Chimtic* da ratifier la riispswitiaa opérse par U 
Sénat ds l'article du prejvt »nr Isa ustu da rsn 
pUetmasri, aalortiaot la prorogation inaqn'au 31 
dacaiobra 1801 d«s aartanta »ur I aicool a l'octroi 
de Paria st da la basiiece. at da voter cal articl* 

ni la forme d'an projet spécial. 
La Chaosbre prononce la disjonction k l'una-
mits et adopte le projet spécial. 
On adopte ensuite le projet concernant !• 

prorogation de surtaxa k l octroi de la Rica 
'ajourne 4 demain trois heure». 

fiioq beuree vingt. 
. d'accord lorsque nous 

dit qu'il faut développer l'industrie 
des alcools, non peur tes faire servir abusive-

it de boisson, msit pour let proptger dam 
maget induttrieli et let faire servir 4 l'é

clairage, au chauffage, k la création da la force 

meut exempté! de droit 
stique de 0 fr. K ou 0 Tr. 90, «t que août ap

pelons de tout nos vœux un dénaturant qui coûte 
t aujourd'hui par 
«encore il c'est 

Après cas explicitions notre correspondant 
d'HoupJJnet tera-t-ii raiiuré sur let teedancet 
du Progrés du Nord ? 

Nom l'ssuérom. 
V DE FAVEROLLES. 

Une lettre dn Pape 
AU CARDINAL DE PARIS 

• > • t • • trr^cs i t lus i* 

Le Pape avait au un sntrstisn avec M. Henri 
de Houx, dont celui-ci trait donné une longue 
relation parue de.ni le Matin. 

Léon llll y disait qu'il trouverait la moyen 
de faire entendre sa voix an faveur des ordres 

ligieux menaces par la lot sur les etsocia-
tlont. 

Il vient en effet d'adresser tu cardinal Ri
chard une lettre publiée dans la Croix : 

Après avoir rappelé let service! rendue k 
igliBe par lie ordres monastiques, notamment 
ir ceux de France, Léon XIII s'efforce de réfu-
r let accusations dont ils aont l'objet. Il traite 

aussi la question extérieurs : 
l'sxlsrisv, ok Isa 'intérêts gé&sram da 

l'apostolat at u princinsU Tores dans tontet'lci par-
-iss de Bsostde ssstt riprtsssISas pryiciriisuiant nar 

eoagrsgatisea frasçai 
psrstt aarsit donc sa rtlsSlistsmsnt i,an< 
Saist Siép. («on par mtndat divin ds r. 
la diffusas da 1 Etssflle. s* »arr»it dssi ls nscai-
tiU d* sa poiat »'opp»ar a ea sus i«a ndts ,'au»os 

ir Isa nistioBSjitri frmciis fic-ent coBiblet »sr 
is aiwioaasiHS d'avtrss natiosaiiiat. 
Knlla son* ItvSni fstra tfcttrvar qoa frappsr Isa 
>Bf rsfstioau rstiftonaas, ce ursit »>lMsetr,k laar 
KAsseak Assss prieeipse dasseersti«|aaa us libsi-l* 

st é-SfslTt* sei férsiMt a^ssitsoHnt la '" 
drast asejstitsaisaujal aat Frases si j gare» 
kserst sseaessjsasss et sptlsotm 4s tosa Isa 
ssaed liera setiooa «t Issr (sera 4a 
asassste s> es tsss Isa droit ' Isa totsréta Icgi-sesmstsesâ ns K 
snses en rsasssïsM 

Bai», ls poseekrls des isrvices «u il prétoad 
voir testants k la Froacs st os ta dosas/ •' -
l«rUéfSM»*i snestjastssskana. 

et! itvée. 
' tpVK-

Le Journal officiel i 
', l'on reserre 4 la prochaine aèance 

dn procès-verbal sur la proposition 

bousculer comme autrefoi . 
Au foyer, Voltaire, arec ses rouiettet cachées 

et déjà célèbres, eut un succès personnel. 
U représentsilon t'est terminée par un fart 

rntArets'tnt prologue ds Jean Hiehepiu, joué 
tr M. Monnet-Sully etMmes|wteteiBsrs)ta-

Ajoulons enfin que kl. Hotrnev SiUly a reçu la 
oix d'ofnciar Le grand artute est ls premier 
esedisa qui reçoive cette disUnciiou. 
M. de Fértudy s été oeesme eberalisr sinst 

que H. Gueesl, l'aaehrtecU du théutrei 
Le .roi des Belges st ht princesse Clémentine 

iw>r «naja la représentation. Le roi Leopold 
est aile saluer M. Lcuuet dans te toge. 

LamstB 
•arts. 30 déeetsWe. — Le g«rde des steesz, 
i auils du Tsen adopté te 11 décesshrs cou-
it psr ls Cbambre des députés et tendsnr 4 
terdiction ds la Messe rouge, vient d'adres-
a ce sujet une longue circulaire k tous Isa 

cheft de nos Cours d'appel de Fra 

La téaace est levi 

SÉNAT 
Fin de la séance du 29 décembre 

Les taxes d'octroi 
fin de séance, le Sénat, sur le rapport de 

M. Ctoerja, adopta un orojet autorisant pin-
sieun mis* k surseoir SaVappiication ds ls loi 
réduisant let droits d'octroi. 

Ces villes sont Lyon, Marseille, Lille, Rou
an, Saint-Omer, Camaret-iur-Mer, Monlreuil-
jrMar. 
La létnctest ensuite levée tt renvoyés k do

ta in dimanche t beuret. 

Séance du 30 décembre 1900 
La séance est ouverte a s heures 10, sot 

présidence de M. Pailiere», président. 

Le douzième provisoire 
Le ccmtllt eattsw Isa Vkmmtmrr- « t l e 

tsesM 
M. CalUaatz dtpoas le projet relatif se bnA 

34iv i leicréditt tupplemenUtret relatifs k 

Puis M. Masrnie» < 
nr le projet du doustèai 

Il de ma ad* sa Sénat 

par uns fores morale plni 

procédé qu'il sa rsfoaa 
wssl, 
H le président du Conseil. — J'ai psnaé qi 

rsvmsnt ne remplirai» pas ion «voir s 
.it pas hommage h l'esprit politiqss qai 

ConmitMon des ftaaaesa dans ls vots 
ropois an Sénat d'émettre. Je tiens aaasi k 

ipoasabilité do ls aitnalioa r»ré-
nT'sss'îl 
nolitiqsa t 

i«ar. (ire» oiea s gasens. — sfirmursi 
éroittj. 

JLSB flrsSnat *'ism«alins9 
L'article 6 uua le Sénst tvaii disjoint est 

adopté par fl?4 voit eontre e a . -
A la demande de M. Caillant, le Séeat dis

joint dîna les taies de remplacement l'article 
relatif k l'ociroi ds la banlieue de Psrit. Cet 
irtidé est adopté. 

L'électtaa dsH. fteserd (Creuse) Ht vendes 
pir rN vois eeatrs 37. 

U séasws eat ree rayée 
heures et levés k 4 h » . 

NOUVELLES DIVERSES 
La réouverture tu Théâtre 

Français 
L» r p t . u r dr U «umc'dlr F r . u f » l « . 

d a n . M n m l s A B . — IM motrée d e 
«•ta. 
Bien qu'on ait attends avec impatience le 
ur où let eomédiem de Molière pourraient 
ner dam leur mutin enfin restaurée et, 
elgré le talent habituel qui fut déployé dans 

l'interprétation du quatrième acte du Cid *t 

tit d'ysux que pour la o 'elle salle, 
faut, da reste, reconnaître que les chefs-
suvre de Corneille et da Molière sont juste-
nt connut. Quant a» « rsmereîsroest » as 
trfic, bien ose dit par M. Céeoeiin ctdet. il a 
•u btnal efrisillot. Seul, le théâtre était rs-

i lui que sa tendaient toutes 

le Président de la République, au son d» 
la Marseillaise et au milieu des gnrdss répu-

grande tenue et des plantai vertes 
det jours degdls, qu'au bruit des convaraatioos 
sot luccédé le dialogua de sot chefs d'oeuvrt et 
que le premier snu acts eut permis k Uns las 
lescuttdtri impatients de s'éparpiller sa foyer, 
le long det escaliers et dans ies, couloirs, alors 
seulement commence, la véritable première. 

Beaueoup, demeurés aux fauteuils d'orehet-
e, critiquaient le plafond que les uns trou
vent trop a cru », d'au'.ret un peu m guin-

guelte ». 11 n'était cepeàdant pas sans charme 
avec tes tons bien clairet ses petites colonnades 
bien enbaresouie avec la salis. 

Dans Iss coeioirs, c'était une véritable course 
eTbobils noirs se perdant avec snttiousisame 
dans ls labyrinte des escslisri et det dég< 

Les nouvelles oubliées Mr Jg» J 
donneraient k erotré |ae m et 
qui eat rraeebi i'Oresgs set 4 
De Aar et prés 4* YssUssetsal 
faites et qns leur lituaUon est i 

Les dépêches reçuei direetsensnt < 
de la guerre préseateat tes caeeet " 

l^t moevementa des troupes 1 
rendus «xlrèmemsnt dirleUse 
det lignes de chemins de fer qui 
ravitaillement et par Iss pistes en» | 
les rivières et font des «tesanes s» 4 
fourgons s'embesrWei hsewasis <—* 

De Prêtons, on n'ad'sisrei UtoL_ 
lee télégrammes ds tetd trtssisatae, 4 

offlctsl, rave et ceerigé 1 
rensetssM es» r -
is »oursuissss« 

„ éa aeasmtn ée £ 
Marques. Les environs de Pretoria 1 
parcoures par des hanses de' 1 
qui, partout o* l'or 
lee rsilt des 
télégrsp biques 
de /ohtsnstbtt 
dent tls ont s 

gslsi 
. Puis, 

J*fS-
In satisfaction de nasier des 

foyer par trsis large» portet, sans 

ubret de la rougi 
fait défense expresse 

siratute d'assister dé-
cérémonies religieuses. 

funèbres. 
Quant k la Mette rouge, ii en ordonne In tu 

pression avec interdiction aux compagnies jui 

FAITVDIVERS 
L'homme coupé en morceaux 

Son ident i té 
Paris, 30 décembre. — L'homme coupé sn 
oreexux serait-il enfin reconnu? Bst-ce sé-
wi, cette fais? Il convient d'attendre encore 

M. Herbeux, procureur de la Republique, a 
çu ce matm de son collègue du Havre une dé

pèche dans laquelle il est dit que le tecrétaire 
du parquet de cette" ville* a reconnu avec une 
presque certitude la photographie de la victime 

me de Ménilmontant comme étant celle 
jarçon coiffeur qui avait habité le Havre 

pendant plusieurs annéet, qui avait divorcé et 
disparu sani que personne entendit plut 
r du lui. 
certain nombre d'habitante du Havre qui 
nt connu le garçon coiffeur et 4 qui la 

photographie du cadavre a été montrée ont 
également été affirrnatifa. 

Let nom et prénom exacts dn ditpiru vont 
être transmit k M. le juge d'initmction André, 

outes let indications permettant d'arriver 
reconnaissance précite. 

k L'ÉTRANGER 
Un krack financier â Londres 

décembre. — Par suite de - im-
1 laquelle t'est trouvée ls London 

and Glob Finanças Corporation de faire face 
k ses segagemssts et de prendre livraison des 
actiom appartenant k i'Oateii diufraliee, 

s d'sgestt de change st de colistiers 
1 faillite ont été déclarées 

depstse 50 millions, 
'resque tous sont det maisons très anciennes 

et dont la solvabilité était bien établie. Il est k 
tindre, en outre, que lundi plusieurs autres 
lisons ns soient 4 leur toar entraînées dans 
débâcle. 
Voici la liste des maisons qui sombrent : 

Hag-Gardhate-asd-pixley;Blockey-snd-Bucking-
ham ; Guand-and-Anbrey ; Cornhoot ; Bro
thers: (larle-and Dnber ; Douglas; Richard-
and-Sloper ; Baksr-and-Smith; Watts ; Boully ; 

1 du Stoek-Exehssee. 
rapidement baisse ds 15 k » 

La Bnerre j a TransYaai 
LE MTALJNlAHI 

rrtaUtibl» « M t M M «M Bonn. -
S m l t Statiul, - V m S m 
«aaal* MMtl. 

D M ftm «OMItfMjUHitdMiTCtranb-
m i w ad « H M ém \* ni *> l'SSSsa, 

^°% 
w de i irritai) on oeee 

reillet nouvstlss k la fends dlinsji 
et démpieyes 4» 

qui, depuis un an, a*)— 
sillet ds la case, bip 
fructueuse exslmutiôn tsss e 
recrissrinstioQs sxatpérent Isa 1 

infiusat fécheussment ter i'» 
Dans l'Etat libre, Deeet, e'ei 

tranchée Sénskal, d'eeii anenacs é 
ie ferrée relient Prélsna i SissjL 
feontute du Boeoutokiad. Cent * , 

blement pour prévenir en raid ses» | 
le sué que let Asglat 
Fickeburg. 

ids la naloniseeil 
ralsfstis; les I 

de Vrybttrg, tasmit qu'an antre L _ 
signe ds clieieis de ter ses» »• ausr«.fl 
- n t d e renforts pour les huvgsstf» a 

ot déjk «ex environs de prissts. 
Au tud ds l'Etat libre, iss Beats 

campasse depuis Stsynkeeg jvssn'h 

ÏSsC? , 
Mais U psiat sur Isestel rtatsesses 

proportions les plus sérteeeas, cest s 
ttère du Nnt»l, que las I* 

ix, notsmmsatkl»ansse>a4lH 

décembre, di 
le Natal. 

De nombreust ,olre I» i 
r auraient été rt. ,notamm 

et k Utrecht. 
Capetown, 29 décembre. — 0 * 1 petit détachement h 

voisinage de Ladygrey. 
Durban, 29 décembre, H h. 30 d , _ -

t,e génère) Baden-Powel part ce seir seata» 
TransïSBl.V 

Lo combat d» Orey Uiisrstad. -
Boers font sauter a n traim 

Londres, 30 décembre {par dépêche). — l 
Kitcbener a adresse au VYar Oflca la Oêai 

dttéede Pretoria 
changement. 

colonie du Cap, i 
Tranivaal, l'eone 
près de Pan. Un 
blessés. L'ennemi 

Les Boers ont 
ont été repousses 

1 fait 
t refonte 1 

.fficieret 4 homiaee *ej I » « 
t eu un tue et 7 Masses, 
iliaque Baassord ls ta), I 

'̂ roS 
msodo près de Greyiingttsd, un antre l 
manoo boer at.tqua aon convoi ds taxes 
Une compagnie avec «Q canon satoastisesTr»» 
pointa l'attaque. 

Anglais ont eu 30 manquants, 8 tuteét 
î9 bleues, dont ï 

EN CHIN 
Les nêgQciatt$*t 

réponse de la Chin 
Oa mande de Pékin que k Cees* c 

avant de discuter le» termes «e ls ne 
jointe, demande aux puissances : t* 91 tas S 

quoique démantelés, sersstt M 
si l'on de es saura les prisât»» j 
capables , \ si les eiêise « 

agrèéet ; K Quelles sont hnj 1 
qu'ilt occuperont ; 0 oembien ds temps | 
celle occupation. 

ande, au contraire, ds Shsefbaf •»•/ / 
le gouvernement s accepté Isa cestoatleas estas) 

Les opérat ions miUUlrej» 
mis de Wsideraes annonça SMA, jrm 

coopérer avec les troupea récemssent sejéJls ssi 
Tteu-Titu «t destinées k mettra 4 le raaeoa Isa 
Bosirs dés alentours, il vient é' i i t it it i assss 
stlts détsehssnenu. Les trousse etsi»eisss sssV ^ 
use ssr tss Frsscets le 2» Sétssahre mmklssjl I 
être enfuies dana 

Mous prionê 
toutes les personnes gui ont* 
mstntcotiovu è nous sssVassM 
loi> bien n'écrira eue sur} 
/ewtéssst. 

Toute eommund'eétHtm «Vis Mt i 

de.ni

